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     Ce que nous dit  la Parole de Dieu
Mc 1,7-8 / Lc 24,49 / Ac 1,8 / Ac 11,15-18 / Ac 2,1-4

    Réfléchir :
       Dans le NT, le « baptême dans le Saint-Esprit » renvoie au don de l’Esprit, que Jésus répand sur ceux qui croient en
lui. L’épisode le plus marquant est celui de la Pentecôte, où l’Esprit vient sur le groupe des Douze et des autres disciples.
Ils attendaient, tous ensemble, assidus à la prière : Ac 1,14 ; Ac 2,1. Le don du Saint-Esprit est une promesse que Jésus
adresse à tous ceux et celles qui croient en Lui et se convertissent. C’est une force qui va bouleverser toute notre vie.

1. Le baptême dans le Saint-Esprit est une expérience. Comment étaient les disciples après la mort de Jésus ? Jn
20,19 ; Mc 16,14. Ils s’informent entre eux de la résurrection de Jésus , mais les voit-on témoigner à l’extérieur de
leur petit cercle ? Comment sont-ils après avoir reçu l’Esprit ? Ac 2,29 ; Ac 4,13 ; Ac 4,29.31. Qu’est-ce qui frappe
les gens autour d’eux ? Et nous ? Partager nos expériences : comment étions-nous avant et après avoir reçu le
baptême dans le Saint-Esprit ? Partager sur les signes qui montrent qu’on l’a bien reçu. Les premiers signes : paix,
joie, assurance, certitude joyeuse de la proximité du Ressuscité ; soif de la prière et de la Parole ; soif de prier avec
d’autres, de partager la Parole avec d’autres ; réception des charismes ; envie de parler de Jésus, de l’annoncer
aux autres ; spontanéité dans la prière, dans l’évangélisation... D’autres signes viennent ensuite : amour, patience,
miséricorde envers les autres. Bref, avoir reçu le baptême dans le Saint-Esprit : ça se voit, il y a un avant et un après.
Si aucun signe n’est constaté, c’est qu’on ne l’a pas reçu.

2. Le baptême dans le Saint-Esprit, pour quoi faire ? Dans le NT, le Saint-Esprit est une force pour l’évangélisation (cf.
l’assurance des disciples pour témoigner de Jésus), une puissance qui coordonne chacun pour affermir et organiser
la communauté chrétienne et l’Église (1 Co 12,4-11.27-28 ; 14,1-3.12 ; Eph 4,11-16), mais aussi une force de
sanctification dans tous les domaines de la vie chrétienne : Rm 5,5 et Ga 5,22-23. Mais attention, la force du
Saint-Esprit n’est pas magique ! Ac 5,32. Le Saint-Esprit ne se substituera jamais à notre « personnalité. » Il ne va
pas non plus supprimer d’un coup de baguette magique nos passions pécheresses. Mais plus je vais mourir à mon
« Moi », plus le Saint-Esprit pourra agir en moi : Rm 8,13. Il a besoin de la collaboration de notre volonté pour nous
transformer de l’intérieur en une créature nouvelle.

3. Des conditions pour le recevoir. Tous reçoivent-ils l’Esprit Saint dans les Actes ? Chercher un exemple de quelqu’un
qui ne le reçoit pas. Simon en Ac 8,18-24. Pourquoi Simon ne reçoit-il pas l’Esprit ? Réfléchir : pourquoi les 120 d’Ac
1,15 ou le groupe d’Ac 4,31 l’ont-ils reçu ? Après avoir prié pour que quelqu’un reçoive le baptême dans le
Saint-Esprit, pourquoi certains ne reçoivent-ils pas ? Lire Ac 5,32 et voir déjà ce que disait Sg 1,5. Divers obstacles
peuvent intervenir : le refus de se convertir à Jésus ; une foi en Lui incorrecte ; le refus de vouloir pardonner (Mt
6,14-15) ; continuer dans des pratiques occultes graves.  Et en dernier lieu, même si on a reçu, attention ensuite à ne
pas perdre l’Esprit ! voir fiche 105.

4. Pourquoi attendre ? Lire Ac 11,15-17. Qui donne le Saint-Esprit ? Si c’est Dieu, peut-on empêcher Dieu de donner
ou de ne pas donner ? Dieu connaît les cœurs, lui seul est donc juge pour donner ou pas. La promesse est pour tous
(Ac 2,39), mais le cœur doit être ouvert et tourné vers Jésus pour le recevoir... au moment que Dieu aura choisi. La
seule préparation requise quand on est amené à prier pour quelqu’un : inviter la personne à donner sa vie à Jésus,
à changer de vie et à pardonner à tous ceux qui lui ont fait du mal. Parfois, le Seigneur donne spontanément à
quelqu’un, sans qu’on ait prié pour lui. Parfois, après une imposition les mains..., soit tout de suite, soit quelques temps
plus tard. L’imposition des mains ne garantit pas qu’on va forcément recevoir : ce n’est qu’une prière ; Dieu est seul
juge et Dieu seul donne... à condition qu’il n’y ait pas d’obstacles. Après avoir demandé à Dieu, vérifier ensuite si on
a bien reçu (comme Paul en Ac 19,2).

5. Question annexe de théologie : baptême dans le Saint-Esprit et sacrements. Pour le moment, ne pas trop chercher
à faire de la théologie pour tenter de définir le rapport entre l’expérience du baptême dans le SE et les sacrements,
tant que les problèmes autour du rapport entre le baptême, la confirmation, et le don de l’Esprit, n’auront pas été
clarifiés dans l’histoire et la théologie de l’Église. Vivons du baptême dans le Saint-Esprit, prêchons-le, laissons-nous
conduire par l’Esprit, la théologie viendra en son temps...
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